
DDeess  ccaamméérraass  jjuussqquuee  ddaannss
lleess  ttooiilleetttteess  ??!!??  SSoonntt  ffoouuss!!

Êtes-vous déjà entré dans des toilettes publiques dans le but de vous faire un hit, une puff,  prouver votre amour
à votre kick du moment par une p’tite vite et qu’une voix sortie de nulle part vous demande de quitter?  Éh bien
prenez garde à vous car on vous surveille de plus en plus. George Orwell devait être devin, car son livre 1984 avec
son personnage «Big Brother» est de plus en plus d’actualité. De nos jours, partout où nous allons, nous sommes
observés.  Au nom de la sécurité publique, nos instances décisionnelles installent des caméras de surveillance
partout. Sans que vous le sachiez, dès que vous mettez le nez dehors, vous avez été filmé et ce, plus d’une fois.

Caméras dans les espCaméras dans les espacesaces
publiques et les commercespubliques et les commerces
Des initiatives comme le projet Robocam instauré par le SPVM
en 2004 laisse croire que nous serons de plus en plus épiés. Ce
projet consistait au départ à installer des caméras de surveil-
lance dans le Quartier Latin de Montréal pour soi-disant contrer
la criminalité et surtout les pushers. Présentement ces fameuses
caméras sont installées sur la rue St-Denis, au nord de la rue St-
Laurent à l’ouest du village et dans ce qu’on appelle le «red
light».  Sachez aussi que le SPVM peut utiliser les images cap-
tées par leurs caméras comme preuve contre vous lors d’un pro-
cès. Mais qu’en est-il des caméras dans les commerces? On
connaissait déjà tous les «black light» mais les commerçants,
s’étant rendu compte que finalement elles étaient plutôt ineffica-
ces, se sont mis à installer des caméras dans leurs toilettes afin
de «contrer les junkies». C’est notamment le cas à la Place
Dupuis.

La  loi  ou  plutôt  l’absence  de  loiLa  loi  ou  plutôt  l’absence  de  loi
Au Canada et au Québec, il n’y a pas de loi pré-
cise sur la vidéo surveillance. Par contre en 2003
la commission de l’accès à l’information a ins-
tauré des règles dont l’une précise que des
caméras ne doivent pas être dirigées dans des
endroits tels que des douches, des salles d’es-
sayage ainsi que des toilettes. Le protecteur du
citoyen ainsi que la commission des droits de la
personne sont du même avis.
Enfin, sachez que si le commerçant peut vous fil-
mer quand vous entrez dans ses toilettes, il doit
absolument vous en aviser.  Donc en principe, si
vous évitez les toilettes où il y a un avertissement
qui dit que vous y serez filmé, vous ne devriez
pas avoir de problèmes…Soyez tout de même
vigilant car certains commerçants pourraient se
réserver le droit de regarder ce qui se passe
dans leurs toilettes!

Si jamais vous voulez en savoir plus sur comment sont gérées
les caméras de la ville de Montréal, voici le numéro de télé-
phone que le SPVM nous donne pour avoir des infos: 
514-280-4141. Ne vous gêner pas pour les appeler!



Tu dois te faire dØpister lorsque :

-Tu as eu des contacts sexuels sans condom

-Tu as partagØ tes instruments de consommation 

-Tu t�es battu et tu as des bobos 

-Tu t�es fait tatouer ou percer, et tu n�es pas s�r de la stØrilitØ des
instruments

-Tu es en relation stable et vous voulez arrŒter l�utilisation du
condom

-Ton condom p�te. prout..

-Et en toute circonstance lorsque tu doutes ou as peur d�avoir ØtØ en
contact avec du sang.

Ne prends pas de chance, tu peux aller te faire dØpister facilement et
gratuitement dans les C.L.S.C. ou parles-en � ton mØdecin.  Si tu as des
questions sur oØ et quand te faire dØpister, alors appelle Info-SantØ

au 811. ils pourront t�aider. 

Quand dois-je me faire dØpister?


